
LA LIBÉRATION

Nu

Prends garde on va te prendre ton manteau
Ton lit le tuteur de tes nuits
Ton manteau et ton lit
Tes prairies blondes et la lueur
Des lèvres que tu aimes
On va t’enlever cette assurance ces ressources
Qui te donnent des ailes
Immobiles

Même tes belles larmes.

Au pays des figures humaines
On s’apprête à briser ta statue ridicule.

Le tournant

J’espère
Ce qui m’est interdit.

L’aventure

Prends garde c’est l’instant où se rompent les digues
C’est l’instant échappé aux processions du temps
Où l’on joue une aurore contre une naissance

Bats la campagne
Comme un éclair

Répands tes mains
Sur un visage sans raison
Connais ce qui n’est pas à ton image
Doute de toi
Connais la terre de ton coeur
Que germe le feu qui te brûle

Que fleurisse ton œil
Lumière.



Oui ou non

Dessine le sort
Un trait d’acier sincère
Un trait filant droit
Sur des routes nouvelles

Regarde tes sœurs
Prêtes à recevoir
Les bijoux tournoyants de la rébellion
De tes refus
De ta force future

Elles écoutent quand tu te tais
Les grandes orgues de la raison.

Histoire de la science

Tu redoutes les hommes
Méfie-toi du feu

Tu renaîtras à l’horizon

Que tes mains te délient

Ton oeil s’arrête sur les choses
Ton coeur s’arrête avec toutes les montres

Invente perpétuellement le feu
L’air la terre et l’eau
Sont des enfants.


